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La région couverte par la feuille de Njitapon a fait l'objet
en 19,4, d'une reconnaissance de G. BACHELIER (3) qui a parcouru
quelques itinéraires entre Njitapon, Nkouat et Bangouren. Le lever
plus complet de la coupure présentée ici a été effectué par P.
SEGALEN lors de la campagne 19,6-,7 consacrée à la vallée du Noun.
Il a ét é grandement facilit épar l'ouverture de rout es carrossables
entre Njingoumbé (sur la feuille Foumbot) et Njitapon et Nkouat
d'une part et Nkouat, Bangouren et Nkoutoupi d'autre part.
Les travaux sur le terrain ont été facilités par l'existence
de la carte géologique au 1/200 ..000 qUe M. WEECKSTEEN (9) a bien
voulu nous communiquer, par l'existence de la carte au 1/,0.000
de Njitapon du Service Géographique, par la couverture photogra-
phiqUe aérienne de 1'ensemble de la région.
La région cartographiée est située entre 10030 et 100 4, de
longitude Est et 50 45 et 6° de latitude Nord. La carte ne couvre
toutefois qu'à peine la moitié ùe la zone intéressée par ce carré,
qui est en effet traversé par l~ frontière séparant l'Etat du
Cameroun, du Cameroun sous Tutelle Britannique. Cette frontière
suit le Tembou, affluent de droite du Noun puis le Noun, puis le
Monoun, affiuent de gal1..che du NOUD .. Cette ligne qui a, comme beau-
coup de frontières en Afrique, ~ caractère arbitraire, sépare
l'immense plaine du Haut-Nou..r:t en deux parties et il est certain
que plusieurs éléments dG la topographie de la répartition des
roches et des S015 doivent se répéter de l'autre côté de cette
frontière.
Administrativement, ln zone cartographiée appartient à deux
régions : la région Bamiléké à l'Ouest du cours inférieur du Noun,
la région Bamoun è. l'Est du NOUD et du Monoun. La portion de ter-'
rain située en région Bamiléké relève de la Subdivision de Mbouda,
tandis que les environs de Njitapon, jusqu'au Nkogam relèvent de
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LA BEQIQN
---------
1 ~ MÇrphologie.- Les formes de relief qui ,avaient été indi-
vidualisées dans l'ensemble de la vallée du NOUD se retrouvent ici
avec une patticulière netteté. Deux massifs montagneux dominent le
reste de' la région de leur masse imposante. Le Mbam q.u Nord et le
Nkogam' au SUd. Autour de ces deux massifs s"étalent les 'éléments
d'une pénéplaine et à un niveau plus bas -la grande plaine du Haut-
Noun. A l'Est s'tnsère l'extrémité occidentale d~ plateau de Fou-
mban.
a - !es massifs montagneux sont au Nord le M'bam et au Sud le
Nkongam. ns diffèrent à la fois par la natùre 'des '.l'oches qui les
constituent et par leur morphologie. ' '
,.- Le Mbam qui représente ici epviron 100 km2, occupe toute la
partie Nord-OUest de la feUille. Il est constitué par des roches
rhyolitiques de faciès assez variés.oLe massif s'élève à plus de
1"'200 in. au-dessus du niveau de la plaine du Noun. ,L'ensemble pré-
sente d'es formes ass~z molles et les différents sommets, séparés
par des vallées .assez évasées, sont d'un accès relativement aisé.
Le sol qui 'dérive de ces rhyolites est très peu épais .Cette faible
épaisseur ,rêsulte beaucoup moins des pentes que du parcours inces'"
sant des troupeaux de boeufs des Mbororos.
" - Le Nkogam 'n'est Teprésent.é ici, que par ses deux extrémités
. Nord',. L'un'e ex:trêmement abrupt.e, est cops~ituée de roches plutoni-
ques (rn:icropegmatites), l'autre est cOllstJ.tuée ,de pasaltes et
rhyolites. Ces deux zones ne supportent que peu ou très peu de sol.
Elles dominent la plaine du .l;roun de plus de 700 ~ètres •
b - 'la pénéplaine ceinture les massifs du Mbam et du Nkogam
vers l' Ouest'~ Elle prend la forme de plateaux ou de langues de
terre d'altitude à peu près con~tane s'ava~9ant profondément dans
la,'plaine marécageuse du Noun. Il s'agit tres certainement des
parties élevées d'une pénéplaine plus étendue dont les parties
,basses ont été noyées et plus ou moins remblayées lors du verrouil-
lage de la vallée du NOUIl à Bamendjin (5).. "
Le, v9lcanisme vulcanien et strombolien qui ,avait très forte-
:m'ent ra,jeuni et modif,;ié localement la topographiè' de la pénéplaine
sur les feuilles de Mbouda et Foumbpt n'a eu aucune influence ici.
c ... Le',plateau de"Foumban d'altitud,el'.iOO à !.200 m. doit
être représenté ici par l'avancée basaltique pius oU moins cuirassée
que l'on observe à l'Est du village de Nkouat.
.' ~
d - La plaine du Noqn .prend sur cette feuille sa plus grande
extension (environ 100 km2).· .
2 - Les Roches-mères sont représentés par des roches plutoni-
ques granites et micropegmatites, des roches volcaniques (rhyolites
et basaltes)r des pédimen~s entourant les massifs du Mbam et du
Nkogam,des a luvions dépo~ées par les rivières.
a - Les roches plutoniques. Les micropegmatites, si elles
ont une' grande .importance dans la. morpholQ.gla, n'.en ont guère en
ce qui concerne l~ pédogénèse,.puisqu'il n'y a pratiquement pas
.' -de sol sur- les pentes de ce massif. Les granites afneurent par
contre aux alentours de Nkouat. Dans deux ou trois points de la
plaine,d~ NOUD, des~affleurements'de roche~ plutonique~ fortement
d~co~posées..o~t· pu etre identi·fiées. _ . ."
.- .
b - Les roches volcaniques sont soit des rhyolites" soit des
basaltes. Les rhyolites appartiennent à la phase éruptive acide de
B. GEZE (q)" ,Elles con~tituent l~ensemble du massif du Mbam. Q.lel-
, ques pointements isolés sont visibles près de' 'Bangour-en et de
Nkoutoupi. Leur importance au point de'vue pédogénétiquè est assez
faible a l'heure actuelle. Dans le Mbam l'épaisseur du sol est très
réduite par suite de l'érosion. Les pointements-dan~ la plaine sont
a peu .'pres squelettiques. ..'
. "
: : 'Les basaltes sont représentés dans la partie Nord-Est du Nko-
gam sur l'extrémité occidentale du plateau de Foumban (Fainchon-
Nko~~tpB~ngambi),.aux environs de ~jitapo~~ ces basaltes n'ont pas
le meme age. Les plus anciens paralssent etre ceux du plateau de
Fqùmban qui ont donné naissance à des sols ferràllitiques indurés.
Le plateau de Foumban est, en réalité, constitué 'par un nombre im-
portant de collines séparées par des vallées.ass~z profondes. Le
basalte de Njitapon, au contraire, est relativement récent; il
constitue une nappe hawaienne don-t les deux centres d'-émission sont
très nettement visibles à l'Est de la localité. Cette nappe s'étale
largement vers le SUd.
c - Les pédiments constituent des auréoles plus ou moins lar-
ges autour du Mbam et du Nkogam. Il' est -,difficilé çle tracer leurs
limites avec certitude, avec les gneiss et' granit~s en raison du
manque de coupes profondes permettant:de voir la roche'en place.
On peut distinguer des· pédiments rhyolitiques près du' Mbam et cris-
tallins près.du Nkogam. Près du Mbam, on! ne trouve guère de roche
en place pour permettre d'identifier àvec certitude la famille de
sols i par contre.~ les seuls cailloux observés' sont des cailloux
roules de rhyolites que l'on trouve dans les profils.
d -: tes .. al~uvions sont déposéè's pdans la pl~ine ~u Noun et dans
les vallees adjacentes. ,Leur degré d'evolution est tres variable.
Dans certaines zones, les alluvions ne sont que peu ou pas trans-
formées tandis: qu'au qoeur de la -plaine du .Noun, ..-pn ne reconnatt





3 - ~ v~~tat~~.- Sur l'ensemble de la feuill~, la végéta-
tion naturelle est limitée aux zones marécageuses et a certains
sQm~ets et hautes vallées du Mbam. Partout ail~eur.s, le feu ~Ui
passe annuellement, ou bien les cultures vivrieres, ont donne 'au
paysage végétal une certaine uniformité. ,--
Certaines vallées inondées sont occupées par la forêt maréca-
geuse (environs de~gouren, du camp des douaniers, etc ••• ) un pe-
tit nombre de sommets du Mbam sont occupés par la forêt.
La plaine du Noun dans son ensemble est occupée par une prai-
rie qui est brûlée par les Mbororos à chaque saison sèche. l' humi-
dité du sol fait que la repousse de la végétation herbacée est
quasi-immédiat e ..
Sur les collines basses entourant la plaine, l'on retrouve la
savane arborée à ,topp.ira, Bauhinia et Anona qui est si, fréquente
dans toute la région •
. QUelques cultures existent autour des villages.
4 - Le' C;bi;nat.- Il n'existe pas à not:I'!3' connaissance, de pos-
te météorologique sur l'étendue de cette feuille. Pour avoir une
idée des conditions climatiques qui y prévalent, l'on est amené à
prendre les chiffres de la feuille de Foumbot.
On' peut compter, comme sur cette feuille, sur une pluviomé~
trie annuelle voisine de 1.700 mm. avec une température moyenne
annuelle proche de 21°. Il est possible que le voisinage des mas-
sifs montagneux apporte quelques perturbations, mais les données
des feuilles voisines sont très probablement valables en gros ici.
5 -1L~ydro~~pie est commandée par la présence d'un cours
d'eau important, ,le Noun, qui reçoit un certain nombre d'affluents
dont quelques uns sont gros.
Le Noun qui prend sa source en zone britannique constitue la
frontière un peu au Sud de Bangouren .. Ce n'est à ce moment qu'une
rivière large d'tme dizaine de mètres qui serpente dans sa 'plaine.
A la hauteur de Njitapon, la vallée est resserrée entre 1es coulées
volcaniques de Njitapon et de son équivalent, le Founkouet. Après
avoir contourné l'é~eron de Maghomalum, le Noun se dirige vers le
Sud et s ' élargit tres notablement.
Le Tembou est le seUl affluent important sur la rive Ouest.
Il provient, lui aussi du Cameroun Britannique.
Sur la rive Est, les affluents les plus importants sont du
Nord au Sud: le Monoun, la Chanké, la Nafoumba, la Maouat. Ces ri-
vières sont, elles aussi bordées de plaines relativement étroites
mais fort longues. Ce5 différentes plaines se confondent en une
seule, bien avant leur confluent avec le Noun.
Le régime des .. rivières dans ce' secteur, n'est connu que de
faç·on très 'grossière'. L'inondatiion est générale à partir de Juin-
Juillet. Dès Novembre, la baisse des eaux est déjà très sensible et
à partir de Janvier la baisse est telle que les troupeaux peuvent
parcouri.r les plaines •.
. . Naturellement, le débit du Noun et la part qui revient à cha-
que affluent ne sont pas connus. Une connaissance précise de l'hy-
drologie est ..néc~ssaire si ~, on veut pouvoir utiliser un jour les
sols.des plainesp
6 - Les populations sont sur la rive Ouest l~. ·Bamiléké, as-
sez peu nombreux (village de Banza), les Bamoun sur la rive Est.
Les pasteurs }fuororos poussent leurs troupeaux sur les deux rives du
Noun. Ces troupeaux occupent toutes les hauteurs·' ert sais.on des
pluies et descendent dans les plaines en saison sè.che après le re-
trait des eaux 0
;' .
Un seul Européen est installé à Nkoutoupi où il a monté une
laiterie.. ~od~le alimentée par les vaches Mbororos des environs
.(M. FERRAND).' .
. .'
Lès 'seules activités sont donc l'agricul~t;ure (surt'out les cul-
tures vivrières, le caféier est assez peu développé), l'élevage qui




Des modif'ications assez sensibles dans la classification des
sols ont été apportées "en raison, d'une part de la publication par
GO' AUBERT et P. DUCHAUFFOUR (1) d'une nouvelle classification des
sols, d'autre part des travaux de la sous-co~mission des pédologues
du CRACCUS tenue en Juin 1958 à Brê.~~zaville. :Le. nouvelle classifi....
cation adoptée ici n'af'fecte pas les groupes, sOQs-groupes, séries
etc.,ce qui fait queAles unités taxonomiques utilisées sur le ter-
rain demeurent les mernes. . '
Les sols sont donc classés de '10. manièresuivantG :
Classe l ~ Sols minéraux bruts avec la sous-classe des sols non
climatiques et le groupe des sols d'érosion.
Lithosols sur basalte ou micropegrnatites du Nkogam sur
rll3'clite du Kouemfou.
Classe II - Sols peu évolués avec la sous-classe des sols jeunes
non climatiques et les deux groupes suivants :
l - Sols d'érosion: lithosols de Nkouat
2 - Sols peu évolués allQviaux
2 - l Sous~grëupe des sols jeunes peu évolués,
bien drainés de Koupaga
2 - 2 Sous-groupe des sols jeunes peu.
évolués imparfaitement drainés Maouat
Nafoumba
Classe VII - Sols à humus bien évolués et riches en oxydes ou
hydroxydes libres avec la sous-classe des sols ferral~
litiques. Le. plupart àe~ sols ent été rangés dans le
groupe des sols ferrallitiques typiques, jusqu'à plus
ample inf'ormé; 10rsqu'3 des mesures plus précises con-
cernant la déte..rmina"c:"Lon 4.GS minérau.x argilem: auront
été cff'ectu6s ~ il est possible que certaines séries
so~ent a:t"i;ribûées ~ par la su:J,.-!; e, .. 9.11 groupe àes sols
faiblement fel'rallitiqlles. "
Groupe des solsferraliitiques typiques
Sous-groupe des sols rouges gneiss
pédiments
rhyolithe
Sous-groupe des sols brun-rouge
basalte
Groupe des sols ferrallitiques indurés










Classe IX - Sols hydromorphes.
Sous-classe des sols à ~'dromorphie totale.
Groupe 1. hydro~orphie permanente: sols de marais non
diffél"enciés
_11- 2 hydromorphie temporaire: sols marécageux Noun
Nkout ou.:Ji
Sous-classe des sols à hydromorphie partielle de profondeur
Groupe l sols à gley tachetés. Roumgo.
Classe l .•
Il Y a peu de chose à dirG sur. ces sols ·dont on peu~t à peine
dire qU'ilS s'oient "déve~oppésll à partir de basaIt e ou micropeg-
matites dans le Nkogam au d8 rhyolite dans le pointement de Kouem-
fou près Bangouren. La roche est pratiquement a nu avec un peu de
terre fine dans les crelD:R
Classe II ..
l - Q.roup~s sw d' ~rQ~on ... Lithosç:>ls de Nkouat ..~
A proximité de cette localité, les boules de roches cristal-
lines affleurent en assez grand nombre soit au Nord, soit au Sud de
la rivière Naouat. Les sols sont assez hétérogènes et l'on a tantôt
la roche nue,tantôt des sols gris au profil A ~ C typique a~ un





d'altération ·dë:":"'Iàrioch-e., .tantôt un-··sQl roug'e .a..~.s-ezmin.ce (5'0 cm.
environ) dans les endroits où l'érosion a encore pëü joué.
Les sols colluviaui du pourtour du Nkogam •
, .
'Ces sols' qui ceinturent le Nord du Nkogam sur une lar.geur
a~sez fa'ible (100 à 200 m.), proviennent de 'tnat ériaux 'arra:6hés par
l' ~r9sion aux pentes trè.~ fortes de la montagne. Ils présentent un
·prof.i:J>d.e type A - C où i:2hol'i~on '~'-est as~.ez peu .~pais et C, le
'7!: matériau originel est constitue de blocs melangés a dessa.bles fins
et grossiers. En raison de l'abondance des:minéraux f~~is, des cU1~
. tur~s.pourraient y être tentées mais il semble que la plantation
'. ~:_~--d'-arbres'-~s01_t_ici .plus indiquée. '.
. ..... . ... '". ,..-..... ..
Au Sud de Nkoutoupi, des sols colluviaux, accumules en bas
~es pentes du Mbam sont de texture très sableuse. Ils ne se prê-






2 -. Qroupe des sols peu évolués d'origine alluyiale •
...... ..... :.. ..
a - Localisation, végétat ion,. draWflge. . . ", .
........ ~....._..
Les sols de cette série sont localisés en certains endroits
au pied du Mbam. Ils résui:t!ént de l'accumulation, ,e.~{·bas de pente,
de matériaux provenant de l'érosion des sols qui se" trouvent dans
1e- .massif du Mbam et qui viennent se déposer en bordure de la plai-
ne. . .
Ces sols sont occupés par des cultures vivrières ou- bien ser~
vent de pâturage aux troupeaux Mbororos.
Le drainage s'y effectue à peu près normal~m~nt; même en bor-
dure de la plaine, aucun signe d' hydromorphie~-n"es~ .visible.
b - Morphologie.- Voici un profil noté près de la localité
de Koupaga au Sud - SUd-Ouest du Mbam :
o - 20- cm. Rouge; argileux; structure polyédrique-
20 ;0 cm. Brun. foncé; 1;imono-argileux; grum~leux assez
grossier; assez poreux •
'5'0 130 cm. Brun jaune; argileux; plastique car humide, pas
de trace·d'hydromorphie.
Il s'agit dans ce cas de recouvrement récent d'un ancien sol.
tIn peu plus loin ...on peut. not.er un. semblab.le r~cpuvrement dénotant
que les dépats dus aux ruis'seaux descendant du Mbiini sont fréquents.
....-... ,
9
, c - Q§ractéristiques physiques et chimiQues.
Des analyses d'échantillons de ces sols ont été effectuées
précédemment par G. BACHELIER (3). Ils les avaient caractérisés
comme des sols moyennement acides, assez faiblement pourvus en
.,bases é~hangeables, aux rés,erves falbles (3,6 még.). L'acide phos-
phorique total est seul assèz intéressant (2,7 %) .
d Possibilités d'utilisation.- Ces sols peu étendus peuvent
porter des cultures vivrières du fait de leur rajeunissement par
des apports périodiques. Mais leur fond de fertil~té est très fai-
ble.
2 - Sous-group~ des sols Jeunes peu évolués~ mal drainés en
D.r..Qfondeur •
Les sols juvénils d'origine alluviale assez mal drainés vers
1 mètre de profondeur ont été observés dans différentes vallées.
II- 2- 2 - Sols de la vallée de lB. Na:roUmba (34).
Dans cette vallée étroite au fond .assez plat et dont les bords
se relèvent a:Ssèz ràpidèment'; 'tant "au Nord qu'au Sud, les sols sont
assez hétérogènes et présentent des caractères morphologiques vari-
ant un peu d'un endroit,à l'au~re~
a - Localisation, véggt.ation, d~~.inage~
La vallée est large de 2 à 300 mètres et s'étend sur la feuil-
l~ sur pr~s de 4 km. Vers Djimatié, elle,s'élargit un peu (, à 600
metres) • ..,'
, La végétation naturelle est supprimée pour faire place à des
cultures vivrières de contre-saison (mais en particulier) ~
, ,
Le drainage en surface est bon, médiocre en profondeur.
d - Morphologie a
D'amont en aval, on not e quelques variat ions dans les profils:
Vers Fangouenduom" on note ::
o - 20 cm., Brun; limoneux; structure polyédrique à nucifor-
me; cohésion moyenne; poreux •. ,
20 - 40 cm. ROUge; limono-argileux; nuclfoÏ'me à grumeleux
(0" à 1 cm.); cohésion moyenne; poreux.
40 - ,0 c~. ' Br~ .f~ncé; limoneux; structurè peu nette, se dé-
faisant en agrégats grumeleux.
,0'-100 cm. Grisâtr'e à taches ocres ..;' argile,Ux; nuciforme;
,cohésion moyenne; porpsit'é' t,ubulair'e due aux vers
o -
10
Plus en aval, vers bjimatié, on nofe (N'J8) :
15 cm. Brun foncé; limoneux; polyédrique (0,5 cm.) cohé-
sion moyenne; porosité ordinaire et tubulaire.
15 40 cm. Brun; limoneux; polYédrique assez grossier.
40 - 100 cm. Brun-jaune à taches plus.. somb'res peu nettes; li-
, .....-' ~ ..mono~a:rgileux"; 'polyédriqUe' à nuciforme (0,5 à
1,5 cm.); porosité tubulaire faible (rares raci-
nes) •
Nous avons' donc, dans cette vallée, un rec.ouvrement local par
un matériau alluvial assez récent, d'un sol jeune à drainage assez
médiocre en'profondeur. Ce recouvrement se retrouve assez irréguli-
èrement dans d'autres parties de la plaine. ..' ,
c - ~aractéristiaues physi~tLes et chimiQue~.
Granulométrie. Le limon est assez abondant (30 à 40 %) avec
environ 30 %d'argile. Les teneurs en sable fin sont de l'ordre
~e 25 %, le sable grossier est très, faible •..:_ "_
La réaction est franchement acide (5,2 à 5,8) dans tout le
profil.
'p Matière organique 0 Les teneurs en carbon~ .9rganique sont assez
elevées ~n surface 7 %et en profondeur, (5 %a 30 cm.J. Les teneurs
en azote sont également élevées (3,5 %0 en surface, 2 %0 à 30 cm.) •
Le rapport cIN est assez él~vé (environ 15) •
Le complexe absorbant est caractérisé par :
une capacité d'échange de 28 méq ./lOOg. en surface,18 à 30 cm.; des
teneurs en~ bases échangeables faibles (2,5 méq. en sUrfac~, 0,8 à
30 cm.), ~ la chaux: est représentée ~espectivement par 1,8 et
0,6 méq. La p'otasse est toujours tres faible 0
Le degré de saturation est bon.
Les rés~rves en chaux et magnésie sont assez- élevées et assez
faibles en potasse.
L'acide phosphorique assimilable n'est dosable qu'en surface
(22 ppm). L'acid.ai'tO"htali est p~u élevé (1,7 à T;O %oJ.phOSp or que . .
d - ~ossibilités d'utilisation.- En raison de leur situation
topographique, ces sols ne peuvent être actuellement cultivés que
quelques mois par an~ Les cultures vivrières trouvent un sol frais
présentant un degré de fertilité assez intéressant -et rajeuni par




11.- 2 - 3 - Sols de.la vallée de la Maouat: (35)
.. '. . -
Alors que la Nafoumba et ses affluents descendent du Mbam rhyo-
:lithi~~e et de.collines aux vieux sols ferrallitiques, la Maouat
proviènt 'du Nkogam basaltique. les sols de sa vallée, s'ils présen-
tent un aspect asse~ identique aux précédents, ont un degré de fer-
tiliténettemerit meilleur.
, , a - Localisation, vÂgétation; drainage.
Les sols qui nous intéressent sont situés au débouché de la
}/Jaouat en plaine à partir de Nkouat. On peut les observer jusqu'à
la hauteur de la localité de Mansey. Plus en aval, ils sont rempla-
cés par des sols 'marécageux de la série du Noun.•
La. 'végétat ion est herbacée entremê~ée de cuitures vivrières de
contre-saison comme à Djimatié. .
.'
L/inbndation s€ produit ..à partir de "Juillet. Le sol est alors
à pe~ près .complètement engorgé:un certain alluvionnement s'effectue
en meme temps. ' ". '. , .
b - Morphologie.- Voici un profil typique àu centre de la
plain~ : NJ6.
o - 10 cm. Brun gris foncé; limoneux; bien strùcturé grume-
leux; cohésion faible; forte., PQrosité.
10 - 80 cm. Brun gris à taches ocre&d1ffuses.; limono-sableux(fin) polyédrique (0,3 cID.); porosité tubulaire(racines) • . .
80. - 120 cm. Brun faiblement tacheté; argilo-sableux (fin) plas
tique.·
c - fronriétés physiques et chimiques.
Granulométrie. Les teneurs en limon sont les plus importantesjusqu'à 50 %); l'argile est voisine de 20 %.
Réaction. Le pH est acide en surface (4,6), et nettement moins
en profondeur (5,2).
Matière organique. Les teneurs en matière organique sont élevée
(10 %environ),avec ~ %0 d'azote. Le rapport C~· est voisin de 15
comma. pour la vallée de la Nafoumba.
Le complexe. ,absorbant .. est caractér.isé par :
une capacité d'échange de 37 m~q~ en surface, 21 en profon-
deur;
- des teneurs en bases échangeables assez importantes (Il méq.
en surface, 2,7 en profondeur); la chaux est encore très
12
abondante;
.... un degré de saturation inférieur à 40 %.
Les réserves sont co~prises entre 10 et 12 méq. et fortes sUr~
tout en ch~ux et magnésie~
L'acide phosphorique assimilable est nUl; 3,5 %0 d'acide total
en surface,1,5 %0 en profondeur.
d - Possibili~és d'~~~~~~~o- Les sols de cette plaine pré~
sentent un degré de fertilité appréciable; convenablement drainés~
ils sont susceptibles de porter de bonnes récoltes; irrigués~ ils
peuvent supporter des rizières intéressantes.
Classe VII,
Les sols à humus éyolué et richeS en oxydes ou hydroxydEUi.
Sous-classe des sols ferrallitiqueso
1 Groupe des sols ferrallitiques typiques.
Sous-groupe des sols ferrallitiques rouges.
VII - 1 - 1 - Série de BENDONG (1)
--------------------
a - Localisation~ végétation, topographie, drainage.
Les sols de cette série ne peuvent être limités avec une très
grande précision étant, donné que les sols rouges profonds renfermant
des grains de quartz peuvent aussi bien dériver de pédiments ou de
rhyolites. La série de Bendong est donc attribuée à tous les sols
rouges de la rive Ouest du Noun à ceux qui affleurent près de Magho-
malum et près deEangouren. Il est possible que leur étendue soit
supérieure à celle indiquée sur la carte.
Ces sols occupent des collines assez mollement ondulées et sont
recouverts par la savane arborée. Ils ne donnent lieu qU'à très peu
de cultures vivrières. Ils servent normalement de pâtur'3.ges"
b - Morphologie.- Les profils de sols de cette série one été
déjà décrits dans les notices précédentes (4~5). Rappelons que les
profils sont relativement simples.
Dans la presqu' :île de Maghomalum on observe :
o - 60 cm. Brun-rouge; argilo-lim'onem;.- avec un peu de sable;
bien structuré; grumeleux f;n à nuciforme) cohé-
sion faible~ forte porosité; racines abondantes
entre 0 et 30 cm 0 '
13
60 - 215' cm. Rouge; argileux avec un peu de sables; fondu
devenant nuciforme; cohésion moyenne porosité
tubulaire due e:.:',:,:: racines.
c - caractéristiques physiques et ch~migp~~.•
G~anulométrie. Les teneurs en argile sont élevées (65' à 75 %)
avec des teneurs en limon faibles (10 à 13 %) 0
Réaction. Le pH est fortement acide en surface (4,2) un peu
moins en profond,eur.
Matière organique. Les teneurs en carbone sont assez élevées
(près de 4 %) tandis que l'azote total atteint 1,5' %00
Le rapport cIN est assez élevé mais doit être dû à un excès
de carbone résultant des feux.
Le complexe absorbant est· caractérisé par· une capacité d'échal10=.0
gè voisine de 23 méq ./lOOg. en surface et de 13 en profondeur. Les
teneurs en bases échangeables sont extrêmement faibles (S est voi-
sin de 0,5 en surface comme en profondeur). Le degré de saturation
est lui aussi très faible (2 à 3 %) • .
Les réserves représentéès par la chaux et la magnésie varient
de 9 méq. en surface à 6 méq. en profondeur •.
L'acide phosphorique total est proche de l %0 0
.-
d - Possibilités d'utilisation.
Les sols de cette série sont d'une grande pauvreté si l'on
excepte les teneurs en azote qui sont à peu près suffisantes·. Ils
ne sont à conseiller pour aucune culture.
Ils ne peuvent convenir qu'aux pâturages extensifs.
Les Sols Ferrallitiques rouges dérivés de pédiments
Sur les pourtours des massifs du Woam et QU ·Nkogam ~is~ent des
pédiments qui se sont étalés sur une la~geur variant entre qqelques
centaines de mètres et un kilomète. Leur limite précise est assez
difficile à indiquer en raison d'Q~e certaine similitude des pro-
duits d'altération des roches métamorphiqUes. Les·pédiments peuvent
être d'origine rhyolitique ou granitique ou bé:salttqu~ n
VII - 1 - 2 - Les sols rouges dérivés de pédiments ~hyoliGiques-
-14 ..
Série de NAFOUMBA-2 (36)
------------------~----
a - Localisation~ v4gétation, drainage, topographie.- Les sols
rouges dérivés de pédiments rbyolitiques existent sur le pourtour
immédiat du Mbam. Ils constituent les langues de terre comme celle
dite de "Pouecinafoumban n ou celle du poste de douane de Bangouren.
Ces sols sont occupés par la savane arborée. Ils sont localement
plantés en cultures vivrières ou bien servent de terrain de parcours
au bétail des Mbororos. Le drainage s'y effectue de façon normale.
La topo~raphie est mollement ondulée avec des pentes assez faibles
sauf pres des bords des plaines.
b - Morphologie de ces sols est relativement simple et peut
être observ~e à la faveur d'une profonde tranchée située au Nord
du camp des douaniers.
a - 20 cm. Bouge foncé; argilo-sableux; nuciforme; poreux.
20 - 800 cm. Rouge; argilo-sableux; meuble.
Malgré la grande profondeur de cette tranchée, il n'a pas été
possible d'observer le bas du profil et aucune roché n'était visi-
ble a Par contre, un peu plus au Sud des fragments de rhyolithe
sont visibles dans la terre rouge. 11 est donc probable qu'il s'a-
git d'un étalement à la périphérie du Mbam de sol rouge et de frag-
ments de roches arrachés aux pentes du massif. ~
c - Caractéristigues physiques et chimiques.
Granulométrie. L'argile est la fraction la plus abondante
(environ 40 %); le limon est voisin de 20 %; les sables totalisent
près de 35 %. Il Y a peu de variation dans le profil. -
Réaction. Le pH est acide en surface (5,4), très acide en pro-
fondeur (4,4).
Matière organique. Les teneurs en matière organique sont assez
élevées en surface 3,6"%, mais l'azote est faible.
Complexe absorbant. ra capacité d'échange est de 22 méql100g.
en surface; elle descend à 12 en profondeur. Les teneurs en bases
échangeables sont faibles en surface (2 méq. dont 1,9 de chaux),
très faibles en profondeur (0,3 méq.). Le degré de saturation est
très bas (moins de la %) •
Les réserves sont peu importantes: 8 méq. en surface (surtout
magnésie et soude); faibles en profondeur avec 4 méqal100g.
d - Eossibilités d'utilisation.- Ces sols r0uges présentent un
degré de fertilité très bas. On ne peut les recommander pour aucune
culture riche. Les ..p:l:~~:ta:-t~ons.de caf~~~rs d'arabie n'~uront..pas de
rendements durablês • Seules les plantations d'arbres ou le paturage
eX'~ensif est à conseill,er •
... "" .. "
VII - l - 3 - Les sols rollges d'~rivés de pédiments cristallins
(s6r~e 'de Masseya 32) corresponde~t à la zone qui borde au Nord le
massif ~u Nkogam. Ils font 'suite~a ceux qui avaient été décrits
dans la notice de la feuille de Foumbot (5). Il s'agit de sols rou-
.gesargilo~sableux:profo~ds et de" fertilité très limitée qu'il
cbnvient de laisser en paturages extensifs ou de planter en arbres.
VII - l - 4 - Les sols rouges dérivés de pédiments basaltiques
(série de Nkosukouop 31) constituent le pourtour de la corne Nord-
Est du Nkogam. Ce sont des sols rouges profonds dont.la fertilité
est également très limitée. . '"
VII - l - 5 - Le complexe du Mbam.
Le massif rhyolithique du Mbam, en raison des pentes sOUvent
fortes, de l'érosion qui y sévit par suite du par'cours incessant
des. troupeaux Mbororos, peut difficilement être rangé parmi les zo-
nes où une mise en valeur rentable peut être envisagée. Aussi n'a-
t-il fait l'objet que d'un petit nombre d'itinéraires •.
. , .
Si ce massif n'avait pas été entièrement déboisé' et s"il
n'était constamm~nt parcouru ~ar les,troupeaux de boeufs, les sols
l'auraient recouvert à peu pres entierement. A l'neure actuelle,
dans de vastes. ~ones la rhyolite affleure à peu près nUe, mais il
y a encore de grandes, surfaces où. l~ on' pe4~ ..~p'server le sol rouge
qui dérive de cette roche. .
Le profil est le suivant :
o - 5 cm ~ Brun, rouge; argilo-sableux; nuciforme à polyé-
drique.
5 - 30 cm.· Rouge; argilo-sableux plus ferme passant à
30 - 60 cm. Blanchâtre assez'poudreux, roche rhyolithe pourrie.
Il n'a pas été effectué de prélèVement sur Ce~ sols, mais ils
ont été rangés parmi les sols ferrallitiques rouges •.
L'érosion agit surtout par action de nappe à,la suite du pié-
tinement incessant par les boeufs. Il est pratiquement impossible
de freiner à l'heure actuelle cette érosion.
Sous-groupe des Sols ferrallitiques brun-jaune.
VII 1-6 Série dé NKOURDM' (37)
--------------------
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a - Localisation, végétation, drainage.
Le village de Nkourom est bâti sur un petit plateau al-
longé Sud-Nord et limité à l'Est et à l'Ouest par deux vallées
assez encai$sées.Le sol observé est de couleur brun jaune très
analogue à celui de la série 'de Fossett. Toutefois la roche'-'mère
est ici un basalte dont on ne peut voir le point origine et pro-
bablement issu d'une fissure au fond de la vallée.
Led~ainage est bon, la topographie àApeu près plane. Le sol
est cultive en caféier d'arabie sous une voute de palmiers à
huile.
b - Morphologie.- Le profil se pr8sente comme suit:
o - 15 cm Brun-gris ; limono-argileux ; assez bien structuré
. nuciforme grossier; cohésion assez forte; poreux.
,
15 - 90 cm Brun-jaune ; argilo-limoneux; massif, polyédrique à
nuciforme ; cohésion moyenne; porosité tubulaire.
à 90 cm roche pourrie grisâtre.
c - Qaratéristigues ~hysigues et chimiques.
Granulométrie. En surface, les teneurs en argile" limon et
sable fin sont à peu près équivalentes avec. pr~~,.4e-'30 %pour cha-
que fraction r en profondeur, la fraction argile dépasse 60 %
avec 21 %' de limon.
Réaction. Le pH est proche de 5,9 dans tout le profil.
~atière organique. Les ten~U&s en c~r~o~e organique et azote sont
elevées (re-spectivement 3,6 /0 et 2,'+ /00) ; un peu d'humus peut
. être ,dosé (0,9 %0). - ._
Le complexe absorbant présente les propriétés suivantes :
- une capacité d'échange voisine de 20 méq dans tout le profil.
- une somme de bases échangeables voisine de 8 méq en surface;
2 méq en profondeur, un degré de saturation un peu supé-
r;i.eur à 30 %.. ra chaux est la base la plus abondante(6,0 méq), la potasse est moyenne (0,"6 rriéq) •
Les réserves sont voisines de la méq en surface, 'de 15 méq en
profondeur (surtout chaux et magnésie)., "
L'acide phosphorique assimilable est insignifiant; les réserves
ne sont pas tres importantes (1,5 %0).
d - Possibilités d'utilisation.- Les sols de cette petite série
presqu'entièrement cultivés présentent des propriétés intéressan-
tes (bonnes teneurs en éléments fertilisants, en matière organi-
que). Ils peuvent se prêter aux cultures vivrières et d'exportation
'de la région. '"
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. S,ous~groupe des sols ferrallitiques brun-r'ouge ~
VIT - 1 - 7 - Série de BANKOUOP (22)
a -, Locall~ation, Y.,égétation, ~:r.ainag,§., tOJ2.Q.gJ:§.J?h!.§..
Les sols de la série de Bankouop dérivent d'~m .basalte émis par
les deux bouches, ~u'on peut reconnaître au Sud-Est de Njitapon. Ces
deux volcans ont emis des coulées de tYPG ha'1traien qui se sont réu-
nies pour former une nappe unique de forme grossièrement circulaire
qui déborde un peu sur la feuille de Foumb.ot •.;....-'-.
La nappe ,est plus ~ute" en son centre qu'à la pé,:r;iphérie mais
les pentes sont faibles a tres faibles, sauf au voisinage des cen~
tres d'émission.
ra vé'gétation est la savàne a'rborée où paissent les troupeaux
Mbororos; quelques plantations de ca~éarabica sont installées de-
puis peu par les Bamoun.
Le drainage 's' effeètue 'normaiemen{-~-" --.. -
"< b - Morphologie.- QUelques profils ont été observés près de
Njitapon. Le plus caractéristique est le suivant (NJ~) noté près de
la piste qui joint directement Njitapon à Nkouat, sous-une ancienne
culture de mais.
30 - 180 cm 0
30 cm.o -
., \0
Brun foncé; limoneux; assez bien structuré; grume··
'leux; cohésion faible, porosité forté. :
Brun-rouge; argilo-limoneuX; structure massive, se
défaisant en agrégats nuciformes à polyédriques;
cohésion moyenne; porosité~-tubulaire.
180 - 230 cm'. Brun rouge; argileux; avec quelqu€s fragments de
basalte.
c - ~ctérist:Laues Pllysi,Q,ll-W et. chw..,ques.o
'; "!"
Granulométrie. A la partie supérieure du profil, l:'analyse mé-
canique fournit de fortes teneurs en limon (en'friron'30 %) égales à
celles de l'argile •. Mais ceci do~t être dû à la diffioUlté de bien
disperser le sol que l'on observe pour t~~ grand no~bre de sols déri-
vés'de roches basiques. Par contre, én profcndeûr, les teneurs en
argile dépassent 60 %·'tandi.·s· que le 1.imon diminue fortement 0
Réaction. Le pli en sUF-fé1J~e'_es..:t;·..~cide {enyiro~;:..~~5.').~ta.ndis qu'en
profondeur· les valeurs obtenues approchent de 6,~.
, "
Matière organique 'o' Les teneurs 'en carbone organiqtJ,e sont assez
élevées(4 à 7 %), tandis que l'azote approche de 2 %0. La ,diminution
18 -
dans le profil des teneurs en carbone et azote est assez graduelle.
Complexe absorbant. La capacité d'échange, dans la partie su-
périeure du profil est généralement forte (30 à 40 méq/lOOg )'i en pro-
fondeur, elle varie peu autour de 16-18 méq. Le total des bases
échangeables est assez fort en surface (lO,à 12 méq); il est très
faible en profondeur (5 à 2 méq.) .. La. chaux et la magnésie sont bien
représentée6: respectivement 6 et 4 méq. La potasse est toujours
faible 0,1 à 0,4 méq.; la soude,inexistante.
Le degré de saturation est de 30 à 40 % en surface, 2 à 5 %en
profondeur.
Les réserves sont relativement peu importantes 8 à 10 méq .. dans
tout le profil (il' s'agit encore de chaux et de magnésie) •
d - Possibilités d'utilisation.- Les sols de "cett.e série présen-
tent de bonnes propriétés physiques et des'''tetielirs intéressantes en
matière organique et azote. Les teneurs en b~ses sont bonnes (excep-
tion faite pour la potasse» uniquement dans l'horizon'supérieur.
Par conséquent c'est l'horizon supérieur qu'il faut protéger le plus
efficacement possible contre l'érosion ..
Ces sols peuvent être plantés en caféiers ou théiers .. ; Pour les
premiers, il sera nécessaire d'apporter de façon régulière des doses
assez élevées d'engrais.
2 - Groupe des Sols Ferrallitiques indurés.
VII - 2 - 1 - Série de FOUMBAN (27)
a - Localisation,yégétation, topographie, grainage.- Les sols
de cette série largement représentée sur les feuilles voisines de
Koupa-Matapit et Foumban ne sont observés ici que dans le coin Sud-
Est à proximité des localités de Fainchon , Nkouatet Bangambi où
ils constituent la partie terminale du plateau de Foumban. Ils dé-
rivent du "vieux" basalte de Foumban. ils sont occupés par la sava-
ne arborée; localement, on peut y observer quelques cultures vivri-
ères. La topographie est mollement ondulée. Le drainage est bonG
b - Morphologie.- Les sols d,e la série de Foumban sont carac-
térisés par l'abondance dans le profil de blocs concrétionnés qui
ont des formes et des dimensions très variables. Ces concrétions
sont observables sur de très grandes étendues, mais peuvent manquer
localement.
Lorsque les concrét;ions sont pTésentes on observe le profil
suivant :,
o - 20 cm. Brun-rouge foncé; argilo-limoneux, structure gru-
meleuse fine; très poreux.
20 cm. et
au-dessous
.. - 19 ,....
Niveau de concrétions de toute taille~ blanch9s~ rosôo~
ou rouges~ présentant une disposition quelconque. L;ô~
paisseur de ces concrétions' peut atteinà.re plnstel11's
mètres.




o - 20 cm. Brun rouge; liœoneux,à limono~argileux~ ass~z bien
structuré, grumeleux à nuciforme; cohésion faible
porosité ordinaire ou tubulaire.
20 - 80 cm. Rouge; argilo-limoneux; massif donrant fragments
nuciformes de 0~5 cm. environ; cohésion faible~
porosité tubulaire (racines fines).
c - carp.ctéristigJle.~_nl1V..§1..Q~.Eê§_ et chimh~~
Granulométrie. Les teneurs en argile sont de .l'ordre de 50 %
avec près de -20 %de limon.
'.
Réaction. Le pH est acide: 5,2 en -surface; 5,8'en profondeur.
Matière organique. Les teneurs en matière organique sont assez
'élevée's 6· %environs avec 3 %0 d'azote. '
Le complexe absorbant: J.a capacité d:é'change est de 18 méq.
en profondeur. Les bases échangeables sont de 1,5 méq. en surface
et 0 8 méq. en prof·ondeur'. le. chaux est voisine de 1:. mée;. en surfa...
ce et 0,6 en profondeur; les autres bases sont prés~~1te~i er: très
faibles quantités •
.•_, ... • ,. '.' .L.
Les réserves sont très peu importantes'~e dépassent pas 8 méq~
(surtout chaux et magnésie). La potasse est très' ·,faiol·e •
d - Utilisatio~~ss~.
En raison Qe son très faible degré de fer':i]~_itç, -:10 ses :,'éser-
ves faibles, un tel sol n'a pas de vocation agrico:.E 0 Ces sols 1')8UC4
vent ê-t;'re utilisés en pâturages extensifs ou au rebci:=:;e6en"t ~
VII - 2 - 2 - Série de HAGHQMADJN (3m."
------------ .... ---~~_::'.~-_:'"1_- ~_ ...
En différents points de la feuille on observe dG~ zones indu.·.;
rées de taille-et de forma assez variables a Il s-'agit de sols ferra:. ....
litiques dérivés de roches métamorphiques et renfermant d8S quanti-
tés variablE;!s de blocs gros comme le pOing, de s ,))laqu~tt es et !l,ême
parfois de véritables dalles. Ces sols ne se pretffilt a auc'ùUe autr8






Groupe-l.- Sols à hydromorphie totale permanente: les sols
de marais.
Les sols de ce groupe occupés par la forêt marécage~se se
prêtent mal à une étude défaillée en raison des difficultés de pé-
nétration. Les 'quelques profils qui ont pu être observés montrent
sur 60 à 80 cm'. un horizon noir constitué dé-débris organiques peu
transformés (racines, tiges, etc), reposant sur un matériau argileux
ou sableux de teinte grisâtre.
Cette forêt marécageuse oppose aux habitants, comme aux pros-
pecteurs, un obstacle difficilement franchissable~m.ais en certains
endroits elle est partiellement détruite. Elle représente toutefois
une réserve de bois très intéressante.
Groupe 2.- Les sols à hydromorphie totale temporaire ou sols
marécageux sont représentés par les séries du Noun et de Nkoutoupi.
IX - 2 - l - Série du NOUN (25)
a - Localisation, végétation, drainage, topographie.
La série du Noun occupe une très grande superficie sur la feuil-
le étudiée (environ 10.800 ha.); elle figure égalem~mt ,sur la feuil-
le voisine de Foumbot (5). Elle borde le Noun mais également quel-
ques affiuents comme la Nafoumba et la Maouat dont les plaines se
confondent ~vèc celle du Noun. Il s'agit d'une vaste ~tendue plate
de forme tres découpée qui se poursuit au-delà du fleUve en terri-
toire sous tutelle britannique.
Elle est périodiquement envahie par les eaux et le drainage
est inexistant pendant les trois quarts ,de l'année.
La végétation uniquement herbacée est en grande partie brÛlée
à chaque période d' exondation •
Le sol constitue un bloc d'un seul tenant s'étalant sur près
de 30 k·m. de longueur.
b ~ Morphologie.- Les profils des sols de cette série sont re~
marquablement constants, que l'on se place dans la plaine du Noun
proprement dite ou dans celle de la Nafoumba. Pro:cn NJl noté dans
la plaine du Noun à l'Ouest de Maghomalum.
50 - 150 cm.
30 - 50 cm.
o - 30 cm. Noir; très f9.rteme~t organique; fondu, donnant
des fra~ent? polyedriques de 0,4- à 0~6 C:U.; C()e-;
hésion faibl'è; porosité très forte 0
Gris foncé à. taches rouille diffuses; :'.imono... sa-
bleux fin.; fondu d qnnant agrégat s poJ.yédri ques ;
cohésion' faIble;-- po.rosité tubula5.re.
Gris à taches ocres;· ~:i.'gilev..x-; p2.as tique; cohésion
forte; porosité tubulaire (fines re.cines) faible.
Dans la plaine de la Nafqumba, la disposition des: hortzons est
identique. .
c - ~actér1stia1!gs p...hYJti.Ques_E;:1;G çhj..mi-JJ.R.EtS.o
, . ,
Granulométrie ~ la granulométrie d,e la. surface' 'est difficile à
déterminer avec précision en raison des fortes 'seneurs en matière
organique. , '
, .
L'analyse m~èanique donne des teneurs e:'1. argilè variant entre
6 et 17 %, dèS teneurs en limon voismes de, 30 %. '. "
En profondeur~ par contre~ les, teneurs en.~rgile varient entre
60 et 80 %aV3cpres de ~O %de limon.
1 .• ~ •
Réaction. La réaction est très fortement acide en surface avec
un pH voisi!l.4e 5 (lt-.,5. à' 5,3); en pr-ôfondeur ll l'acidité bLm q1..le
toujours fbrt~è, est un peu moindre (5,5 à 6,0) .
, '
. '", '" . . , '., ' .~ . _..... .
Matiere organique .. LestE'neur's en ma·tieré· organique sont assez
élevées et dépassent, 10 %Q Les teneurs en azote sont très fortes
~7 à 9 %0), mais le rapport C~.reste voisin de 10. Les ,teneurs en
humus sont fai1Jles (1 %o)~· . . .
Le complexe .~bsorbant, en raison des fortes teneurs èn matière
" organique, présent,e une capaoité d ',échange très élevée ert surface::
4-0 à 50 méq/lOOg.' Cette capacité d'-échange dim;it.lue avec la profon-
deur où les valeurs obtenues sont proches de 30 méq/100go
Les bas"ès échange~bles' sont très faibles en surface O'J. la va-
leur de S est de l'ordre de 1 tnéq/1-00gc En :prof()ndeur~ 19. ve..J_eu.r de
S est un peu plus for·te 3 È'. '+ .méq/100g $La cl)~u~ e3t la "!:Jase ~6.
mieux représentée avec lE'. li1,agnésie ~ L9. pqtô.sse, est -:rGs :2n.ible"
Les réser:ves sont _faibles ,(5 [".. lO méq) dans tous les hori::;cns)
avec encore surtout c'haux et magnés~.e.. ..( ; .~ ,
L'acide pho~hor,tque assimila:tJ1e. estf,~"indo~abl\E)•.' .i,'·~cide total
est proche de 3' 700 en!:surface; infél:ieuÎ'· à- 0,8 %0 d1l!!'.oforide.ur •
. ' " .'\ \,-'. . '. .
," ., ,
- . 22 --
d - Posskbilités d'utJlisation .-. Les sol·s de la série du Noun
son~, çara<;térisés par :'
-une très grande étendue plané pratiquement d "un seul tenant.
- ,de fortes teneurs en matière organique et, azote.
- des teneurs en bases échangeables très faibles' et des réser-
ves faibles.
Le,ur, mise en valeur implique un assaitlissement de la. plaine par
évacuation de l'eau excédentaire en saison ,.des pluies par déroctage
du seuil, de Bamendjin situé plus ~ aval (cf.,carte des ~ols, feuil-
1 e Fournbot - 5> •
Lorsque ce travail se~a accompli, il·~era pos~ible de récupé-
rer la quasi-totalité des sols de la plaine qui pourront être uti-
l~sés en pâturages et en rizières. .
IX - 2 - 2 - Série de NKOUTOUPI (28)
--~---~-----~-------~~.'
. - \,
a .. Localisation, végétation .. drainag§. 'Les sol~ de la série
de Nkoutoupi sont situés à l' eXt\rémit é Nord-Est de la feuille. ils
d.érivent de matériaux rhyolithiques bi'èrl recon.rlai~sables, leur tex..'
ture est assez sableuse ce-qui les distln'gue très nettement de la
série du NOUD.' , ,
Le relief est ici encore très plat, la végét~tion 'est à base
de graminées. L'inondation est totale une grande partie de l'année.
b - Morphologie.- .. Le profil se prés'ente de la manière suivan-
te (NJI2). ...... ' ..... .
o - 20 cm. Brungrls· foncê; limono-'sable~; bien s~tructuré;
nucifQrme; cohésion moyenne; porosité ordinaire
et tubulaire. '
20 - 55 cm • Jaune b'run; liomono-sableux; str.ucture:plus ferme;
donnant fragments nuçiformes; cohésion moyenne;
porosité tubula.ire.
55" 80 cm. Jaune b-run à taches ocre; .sablo-liI\1oneux; moins
cohérent et ferme, ~ue précédemment.
à 80 cm. Q1elques fragment·s de rhyoli'çhe.
c - earactéristiQues physiques et' chimiQues.
Granulométrie. Les teneurs en limon sont assez élevées en sur-
face (34 %) aVe~ 27 %4'argile; av~c,la profondeur, les teneurs en
':~~tS 7~~r~~5n~m.:)~~~el1emerit _. {~e .?~ ~~ en }~~~'~~,' elles attei-




Réaction. Le pH est acide dans tout le profil (5,5 à 5,7).
Matière organique. Les teneurs en matière organique et azote
sont élevées (respectivement 10 %et 4,5 %0). Les teneurs en humus
sont appréciables en surface (avec 3,5 %0).
Le complexe absorbant est caractérisé par :
une capacité d'échange de 27 méq. en surface, décroissant très
rapidement aVec la profondeur.
- des teneurs en bases échangeables voisines de 4 méq. en surface;
1,5 méq. en profondeur, un degré de saturation faible (15 %); les
bases échangeables son~ surtout chaux et magnésie, la potasse est
moyenne en surface, faible en profondeur.
Les réserves minérales sont assez importantes:13 à 17 méq. dans
tout le profil ..
L'acide phosphorique assimilable n'est dosable qu'en surface
(32 p.p.m.);les réserves sont peu importantes (2 %0 en surface,
mais 0,9 %0 en profondeur).
d - Possibilités d'utilisation ..• Les sols de la série de Nkou-
toupi de texture assez lég~re, présentent des teneurs intéressantes
en matière organique et éléments nutritifs. Ils peuvent se prêter
à la riziculture ou aux pâturages intensifs.
IX - 3 - 1 - Série de RŒJMGO (29)
------------~------
a - MQgalisêtion, végétation, ~rainage.- Près de la localité
de Roumgo, au confluent de plusieurs petites vallées on peut obser-
ver des sols présentant une accumulation modérée de matière organi-
que surmontant une argile tachetée. La végétation est herbacée, le
drainage est médiocrè, l'hydromorphie est certainement moins forte
que pour les sols précédents.
b - Morpbologie.~ Profil noté près de Roumgo (NJ7).
o - 30 cm. Brun gris foncé; limoneux; bien structuré grume-
leux fin; cohésion faible; porosité forte.
30 60 cm. Gris à taches ocres; argilo-limoneux; polyédrique
grossier; cohésion moyenne; porosité tubulaire.
60 - 120 cm. Ocre à Brun jaune; argile plastique faiblement
concrét ionnée •
c - caractéristiques physigues et chimiques.
Granulométrie. Les teneurs en limon sont fortes en surface(40 %J avec 20 %d'argile. En profondeur, l'argile atteint 50 %
avec 36 %de limon.
24
Réaction. Le pH est très acide en surface: 4,5, moins en pro-
fondeur: '5,7.
Matière organique. Les teneurs en matière organique ne dépas-
sent pas 8 %avec 3,6 %0 d'azote.
Le complexe absorbant présente une capacité d'échange voisine
de 26 méq. en surface comme en profondeur. La somme de bases fixées
est assez faible 2 à 3 méq/lOOg. Le degré de saturation est faible.
Les réserves sont élevées 14 à 18 méq. (chaux et magnésie sur-
tout) •
d - Possibilités d'utilisation.







Facteurs conditionnant l'utilisation dèS' sols.
, 1
1 - Ç~êctAristig~s généràl~lL-du-p2Y~.~ La zone cartographiée
sur la feuille de Njitapon est caractérisée par là présence de mon~
tagnesassez élevées,'Mbam et Nkogam' dominant une ..pénép~aine et une
. plaine où coulent le Noun et ses arfluents~ La vegétat~on naturelle
· a disparu sur la plus ~rande partie du pays et.. ne s1ibsi~te que dans
· certaines parties (foret marécageus·e). La majori'té d'e la· ·surface
étudiée est occupée par la savane arborée, et quelques cultures 0 Le
clilPat n'est pas .connu avec une très grande précj.s:iort; on le suppo~
· se ass.ez- peu diorf-érant de-celui ae Foumhot'. Le Nou.11. et, .s:e.s afflUent s
inondent leurs plaines plus de la moitié de l'année~
2 - Nature des sOls.- Ces sols ap-partieD..nent. surtout aux sols
ferrallit1ques, hy.c~romorphes et beaucoup .sont :assez ·peu évolués. Le
niveau de fertilité est d'une façon générale beaucoup moins élevé
que sur les' feuilles VOisines déjà étudiées (Foumbot et Mbouda) 0
- ,~.,
Cependant, et ceci es~ particulièrement lllitéressant~·la sUper~
ficie des sols'plats ou tres plats est élevée (sols hydromorphes
surtout mais dont l'assainissement préalable est indispensable) .
3 - Pentes et de~ré d'êrosio~.~ Les zones à 'pentes fortes ou
très fortes. sont également importantes. Mais étant donné,le degré
de fertilité assez restreint des sols il ne se~ble pas qU'il y ait
pour' l'instant un effort de conser,ration du soJ. rentable· à 'entre~
prendre. .
La région est actuellement convenablement desservie par quel-
ques bonnes pistes e,ntre Njitapon et Nl-couat Vers Foumban et. entre
Nkouat, Bangambi et Batlgouren. ra jonction entre Bagouren ~t Nkou-
toupi est encore difficile et n'est possible qu'avec des· vehicu~es
tous terrains. L'évacuation des prodUits· de la. région ne peut se
faire qu'en contournant le Nkogam soit vers l'Ouest par Bankouop et
Foumbot, soit vers- l'Est; mais la j onct,ion entre -Nkoupa...Y~gna e-i:;
Fainchon n'est pas encore effectuée. Elle deviendra indispensable
si le volume des produits à exporter de la partie Nord de la feuil-
le augmente de. façon ~ppréciableD
Du côté Bamiléké, la liaison.' entre "Banza et· Bamenq.jil1 J1e peut
se :faire qU'à pied. Dans ,ce secteur, lerel-1ef ne prése:lte aUcun
obstacle; -seuls un ou deux ponceaux seront é1.rentuellement nécessai..·
.'. - ,. 1 • 1" ••
res e , '
5 - Nature des pbpulàtions -et leur comportement agricole pas-
toral et forestfer.- La densité de la population est assez faible
ici et estimée a moins de 15 habitants au km2. Elle est cantonnée
surtout autour de,. B~za; ,NjitapoJ;l'".,IJkourom, Bkouat et Bangouren.
Les Bamoun et les Bamiléké cultivent des plantes vivrières,
que:Lques légume,s dans certaines vallées h~mides (Bangambi)" le p'a1-
mier à huile à'Nkouat et Nkourom, le café arabica à Njitapon et en
quel ques point s ,isolés ailleurs ..
, , L'élevage e'st le fait des :Hbororos dont les 'troupe-â'ux se dé-
placent entre le Mbam,le Nkogam et les-plaines environnaùtes. Ce
troupeau de plusieùrs dizaines de milliers de 'têtes ne produit que
de faibles quantités. de lait dont une partie s'ert 'à alimenter la
laiterie Ferrand de Nkoutoupf. '
. "
6 - P6s'sibilités offertès Dar les sols d'e là fettille de Niit.a-
1lQn.
a) Extension des cultures pratiquées dans la 'régfon.
Les culture's' vivrières sont pratiqu~-es un.. peU 'partout à proxi-
mité des villages ~ 'Les cUltures maraichÈr es sont plarit'é13s dans cer-
'taines vallées humides c?mme celles de Bangambi, Où la matière or-
ganique associée à des matériaux alluviaux récents pérmet de bons
résultats. Ces cultures pourraient être étendues à èe nombreuses
vallées_de la feuille. Toutefois, les' cultures 'devraient être effec-
tuées assez loin des villages actuels .• De ,plus; le .problème de l'é-
vacuation rapide des produits se poserait.. .
la culture du caféier d·!·Arabie ~n-~ -est,p:rà:ti-qu'ée, que près de
Njitapon (série de Bankouop) et à :Nkou'rèm. Ce s911t les deux seUls
endroits où les sols pr'ésentent une r,iche?sè chim~que' suffisante
(bonnes teneurs en bases échangeables et en réservés)' .. On peut en··
visager d'étendre l'arabiculture dans la zone volcanique 'de Njita-
pan qui sert actuellement de pâturages,awc.Mb?r.oros ~ Toutefois, il
y ·aurait li-eu de prévoir, ,des apports .. ,d'-engrais ...potlr assurer des
récoltes régulières.
br Tout l'intérêt de la feuille.prov~ént de l'existence des
la .800 ha. de plaines (Noun et affluents prihcipaux"Tembou, Nafou-
mba, Maouat, Chanké, Monoun etc.). .
Certes le niveau'de fertilité d~s' sols n~est pa~ très élevé
(cf série du Noun) sauf à la partie supérieure des Vallées.
ToutefOis, les teneurs en matière or~anique et azote sont
assez élevées partout. En .. fait, le caractere intéressant majeur
présenté par les sols de la plaine du Noun est leur très grande
étendue et leur platitude,. La mise' en val~ur çle 'cett? plaine peut
s' env;:I.sa,ger ~e de~', façons "différentes qui q' a'illeurs doivent être
complémentaires. Eh raison ·de P hoX'izon de ~ley t'rès argileux, du
risque d'inondation qui subsistera même apres assainissement, 1.1 ne
' .. ·27 ..
'ô faut; envisager: que d,es cUltures sus,c<:!pt1bles de' s i'accomoder d'une
'.. ;":humidit:é',ass'ezldngue' du sol .. Les deux utUisàt,ions ':possibles sont
. 1:a:riziculture' et l'élevage. '". :
En raison des fortes teneurs en azote, un, ~iS,que assez sérieux,
, .au début, est celui de la verse qui tenQra, à s 'att enu~,r l-orsqu'une
minéralisation spontanée de la matière organique se sera prodUite.
GREEN (7) qui énumère tous les problèmes so~evés par la mise en ri-
zière de sols organiques, signale cette possibilité de verse. Par
la s~ite, ~ s~ra sans doute nécessaire d'apport~r,des engrais de
. maniere régùliere. ROCHE et VELU{ (8) on"l; montré qu'à Madagascar des
applications d'engrais complets sur sols de marais ont fourni des
résultats valab~es. GREEN (7) signale que .l~addition d'engrais sous
'fOrme de sulfa"lies, peut amene~ en ~Ul'eu tres réduc·teUl\ +? forma-
~ion"~e'su1furespréjudiciablesau riz.
2 - Les différentes classes de sols.
Les différentes classes sont assez ~~u nombreuses, en raison
d'une part de l'exiguité de la zone 'cartographiée et de l'existence
de très gra~des étendues de vocation homogène,.,
Les sols' d"e la 'classe III ont urie vocation fra.nchement agrico-
le.
:"CêUX: (hl ,la classe VI sont. pJ.a.ntés"'ep 'cultures. vivr1.ères mais,
en raison du manque de sols fertiles sont' rangés parmi les sols à
vocation agricole, taute de meilJ.~ures terres, à c,u:J,.t:iver. Les sols
de la class~; V a'vocation mixte: agricole (rizicUlture) et pastorale.
Les sols de la classe VIII, dont la seule' utilisation valable
est le pâturage extensif sont divisés grossièrement ,en deux:
a - pâturàges de saison sèche, b - pâturages d''e' salson des pluies.
. .'. L'66 'sols de, la classe IX comprennent tous ,les sols ,aetuellement
,'boisés' et dont l'exploitation doit se faire avec une 'certàine pru-
dence. Ceux de la classe X mériteraient d~être·~ebOisés.
La classe XI représente les sols à mettre en défens.
Classe 111·,- Sols présentant de bonnes teneurs en éléments fer-
tilisants écha.n:geables des réserves modestes', d,e .boMes ,i;eneurs en'mat1~re organique.. cet!e fertilité doit être entretenüe pàr des ap-
ports réguliers d'engrais. .
Localisation - Envirèns de Njitapon et Nkour.~.
Superficie - 2-380 ha.
CUltures possibles - Csféièr d'Arabie' et' èuitùr'~s vivrières.
'Classe V.. 'Sols de "fertilité limitée, en ·ca qui cën,c,erne les
28. -
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ba~.e$... ,et._.l.'ac.;ide·.)~h:0sphol"ique ~ ·;B'Onnes. teneuI's, en' matièr.e·} organique
'(at. aiote ~"Gran~e ,étendue ,pJJa~~La~sa~J;11.ss.ement indispensable par
deroctage dU verrou de'Bamend~1P:•·..AppoZ't d'engrais à' ·envisager en
cas d'utilisation agricole. .
", . . LOé~ii~ati9n ~ ,Bords dU>NOun, de la .Maouat , de' la Nafoumba,
.:..de. ~ qhanke;.~u,.MonoW'l0 •
.SUl?er-ii,~i~ - 100850' ~ 0
,.., Pos'sibilités de deux' ordres




" ". qiass~"VI ~ Sols de' fe:ti~ité t~ès ,limit'é.è,.; mais s.ont les seuls
dont disposent les village01sa'prOX1mité de ~eurs habit~tions; en
l'absence d'habitants ces sols seraient rangés dans la classe VIII.
,





Utilisation - cUltures vivrières après longues j~chères; le
palmier à., huile de préférence aU .caféier: d' Arap:l.~. '.
. ....
. .classe.VIII a, ~ So~s·de .fertilité. très ;~imitée ·où aucune
ture. important e' n'est à e'nvisager ~ ", . ..... Î .' •
. ..' . ~'. ~
. Localisat.ion ~ Pourtour .des massifs: du' Nkogam,. et .du Mbam.
Superficie - 12 .6.80 ~ 0'
, .
Utilisation e,~ sais,9n.· sèche .~~tout, en pâtJlrages .. ·
,Classe VIII b - .So).s. passablement d~grad·és pa1" l'érosion dans
les massifs ~ohtj3.gnaux'où a}lcune' cUltu~-e- n.' est à envisager.
SUpe~ficie - 12.000 ha.
Utilisation, en saison 'aes pluies surtout, en pâturages.
, C1as~e IX ~ Les s21sde cette c~a:sse-comp:r:ennent,.: tous les boi-
se.ment,s. actué1s €->... foret· marécageuse '·qui.. co~stitue la' seUle réserve
de bOis dé'la région ...
Localisat·ion - Su.r.tout au contact ges p1a:t.ne.s et des collines
basses~ Ilotsdiscontirius très nombreUX. zone importante près de
Bangouren. . .,....... . ""
Superftcie - 2.700 ha ." ...
\ ~ . .
... Clafil?e X ~ Les ~,.ols de.: pe·tt,e. ;c1ass.e :.présent.ent soit des pent es
fortes, soit des roches assez nombreuses au bas de massifs monta-
gneux 0
29 -
Localisation - Envrons du Nkogam et de Nkouat.
Superficie - 400 ha.
Classe XI - Les sols de cette classe ne peuvent être utilisés
par aucune des activités précédentes. Il est préférable de n'y pas
toucher.
Localisation - Massifs rhyo1itiques dont celui de Nkouemfou.
















Reste pour Noun, lacs, routes etc.





L'étude des sols de la feuille de Njitapon a porté sur 43.800
ha.
Contrairement aux sols des deux feuilles précédemment
où les sols jeunes présentant un niveau de fertilité élevé
prépondérants 1 ce sont des sols fortement évolués, au fondtilité très llmité, qui dominent.
Les caractéristiques de la région sont en gros les suivantes:
1 - La faible étendue des sols utilisables pour des cultures
riches (2.380 ha. soit 5,4 %), auxquels il faut ajouter 1.8+0 ha.
(soit 4,2 %) de sols pauvres utilisés pour les cultures vivrières
villageoises.
2 - 10.850 ha. (soit 24,8 %) sont annuellement submergés par
les crUes des rivières. Cette submersion est due à l'existence d'un
verrou d'origine volcanique à Bamendjin (feuille de Foumbot) qui
gène l'évacuation des eaux. La récupération de ces terrains submer-
gés permettrait l'installation de rizières et de pâturages inten-
sifs, de donner un intérêt économique nOUveau à cette région.
3 - Près de 25.000 ha. (56,3 %) de la superficie sont consacrés
à l'élevage extensif par les Mbororos.
4 - Les zones forestières, ou à reboiser pour des raisons pure-
ment pédologiques, sont assez faibles (3.100 ha .. ou 7 %). Il est
possible d'envisager ultérieurement le reboisement de zones plus
étendues pour limiter les effets des crues en plaine. Ce reboise-
ment devrait alors s'effectuer dans le Mbam et des mesures assez
draconiennes prises pour assurer l'isolement de ce massif.
Par conséquent, l'orientation des activités agricoles pastora-
les et forestières dans le Haut-Noun peut se concevoir de la mani-
èI'e suivant e .
- extension modérée du caféier d'arabie dans les zones de Nji-
tapon et Nkourom; extension des palmeraies d'Elaeis autour
des villages.
- cultures nouvelles (riz) et élevage intensif dans les plai-
nes après assaL~issement de celles-ci ..
- Fixation des troupeaw: dans les zones basses et protection
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